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Nous avons résolu de faire CETTE VENTE, par suite du besoin ou nous sommes de convertir nos 
M iRCHANDISES en argent comptant, et pour atteindre ce dernier but, nous ferons des sacrifices réelle
ment inconcevables durant le reste de ce mois et tout le mois de Décembre.
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Une véritable vente BOITA FIDE, pas de trouble a montrer les marchandises.
MODISTE DE PREMIERE CLASSE POUR MANTEAUX ET ROBES.
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L’ALMANACH DM PURGATOIRE OU 
ANNUAIRE

RI RI. Oü R All.I. Y CUKHKHPONDAMJE Agostini, membre de la déléga- 
lion française de Paris ; M. 
Depratis, de T:,nis ; M. L. De 
la re, aussi de Tunis ; M. St Ours, 
dé France ; M. Ghs. Desjardins, 
échevin d’Utl

On a fait courir le bruit que le 
roi Alphonse d’Rspagneétait mort; 
la nouvelle a causé une grande 
sensation «mis elle était fausse.

Les derniers avis de Madrid por
tent que le roi n’est pas mort mais 
qu’il est sérieusement malade. Huit 
médecins sont autour de lui.

L8 MONDE Kl LA POLITICK
Les journaux ont annoncé pen

dant les troubles du Nord-Ouest 
que Riel était irlandais d’origine. 
Ses ancêtres étant nés à St Pierre 
de Lemeriek, Irlande, d'après les 
régistres recueillis par M. l’abbé 
Tanguay. En voici une autre 
preuve: L’Irlande était le nom que 
portait le père de Riel ; on disait : 
j’ai été au moulin de l’Irlande. 
Quand Riel devint en évidence ; 
on disait : ec’est le fils de l’Irlande.

Est-ce pour cela que les orangis- 
les le détestaient tant?

De l'œuvre des âmes du Purgatoire vient 
de paraître. Il est toujours très-intéres
sant, et on le lira avec beaicovp déplai
sir et un grand protil. Nous le recom
mandons â tout le monde. On le trou
vera chez L. A. 8t Louis, 1527 rue Notre- 
hame. Il contient 80 pag* s et ne se vend 
que 5 cents, tin voici le sommaire :

Excellence de la dévotion aux âmes du 
Purgatoires—Que votre volonté soit faite 
dans le ciel et sur la terre et dang le Pur
gatoire—fondation de messes—Lettres de 
France—La messe du missionnaire—Trai
té de l’amour de Dieu 
Salles—Les amis parti 
—Lettres et petits traits concernant l'œu 
vre—Les sentences d’or. Qn peut aussi 
se le procurer à Ottawa chez M. Eugène 
Têtu No. 83 rue Waller.

UNE OEUVRE ARTISTIQUEC’est, p irait il, M. Charles Sa- 
vary, le particulier de la rue des 
Martyrs et du procès Lamy, qui 
déclare dans la Presse, que MM- 
Langevin, Chapleau et Caron sont 

honneur et des trai-

M. le Rédacteur,
awa, etc.Je viens d'examiner, dans ies 

vitrines de la maison Wilson, rue 
Sparks, un travail d’art de» mieux 
réussis : c’est le portrait de feu 
l’honorable René Edouard Caron, 
deuxième ex-lieutenant-gouverneur 
de la province de Québec, sous la 
Confédération.

Ayant parfaitement connu ce 
vénérable et vaillant homme d’Etat, 
je suis en mesure d’allirmer que ce 
portrait est frappant de ressem 
blance parfaite, et il saura attirer, 
je n’en doute pas, l’attention des 
amateurs du bea i et du vrai, 
surtout de ceux qui 
l’avantage de connaître l’éminent 
citoyen et patriote dont il fait 
revivre le souvenir.

M. J. B. Lesage, du département 
de l’Intérieur, est l’auteur de ce 
travail magistral.

Je suis sûr qu’on saura reconnaî
tre le mérite de ce jeune débutant, 
qui s’efforce d’enrichir autant que 
possible notre galerie nationale de 
portraits historiques, destinés à 
parler à l’intelligence et au coeur 
de la génération présente.

Je lui souhaite succès et persé
vérance !

:
Nous invitons chaleureusement 

tous nos lecteurs à se donner ren
dez-vous à la salle Ste Anne ce soir.
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La commission royale nommée 
pour s’enquérir des causes de la 
dépression commerciale de l’Angle
terre, l’attribue en grande partie 

système protectionniste des colo
nies anglaises. Les manufacturiers 
de la Grande Bretagne demandent 
la Fédération Impériale pour obvier 
à cet inconvénient.

M. Savary déteste la trahison : 
preuve sa 
Lamy :
quitté" et “ l’on se tue ou l’on vit.” 

Pudeur ! tu n’es qu’un mot ?

LE MONDE ET LA VILLE
fameuse phrase à M. par St François de 

cubera du bon Dieu“ Votre femme vous a Il n’y avait qu’un homme ivre 
dans les cellules de la station de 
police la nuit dernière.

L’honorable John Norquay a 
quitté Ottawa pour se rendre à To
ronto la nuit dernière.

Le Dr Bergin, MM. Vanasse, Mc- 
Greevv, Patterson, M. Ps., étaient 
de passage en cette ville hier.

On demande deux commis actifs 
et bons vendeurs, chez Bédard et 
Cie., 559 et 561 rue Sussex.

On parle de fêter très-joyeuse- 
mem la Ste Catherine à la tombola 
de la salle Ste Anne ce soir. Que 
To i s’y rendre en foule.

Les funérailles du troisième fils 
de M. l’échevin O’Leary ont eu lieu 
hier après midi. Le cortège funè 
bre était très nombreux et comptait 
dans ses rangs les plus éminents 
citoyens de la ville.

Il y avait foule au Théâtre 
Royal hier soir. La représenta
tion a été excellente, et M. Gilmour 
et ses sociétaires ont pu con-tater 
une fois de plus combien le public 
d’Ottawa leur est sympathique.

L’assemblée générale annuelle 
du club de raquettes Frontenac 
aura lieu ce soir. Ou procédera à 
l’élection des officiers pour 1885-86, 
et tous les membres sont instam
ment priés d'être présents. 
Frontenac vient d’atteindre sa Sème 
année d’existence. Nous lui sou 
haitons longue vie et succès.

au

L'ENCYCLIQUE ATTENDUELe Globe de samedi se déclare 
carrément en faveu * du suffrage 
des femmes :

Beaucoup de gens affectent, dit-il, 
di- craindre les conséquences de 
c, lie concession au fair play et à la 
justice. Nous ne pouvons entre- 
vo.r que de bons résultats du 
triomphe de cette cause. Nous 
avons grande confiance dans le 
bon sens et la pureté morale delà
majorité des femmes.......... • • Nous
n’avons jamais vu de vrais argu 
ments contre le suffrage des fem
mes, si elles sont autrement quali

Qu’il s’introduise donc !
Le Globe et la Patrie ! Gela va 

bien !

BESOINSont eu
DEOn nous annonce de Rome, li

sons-nous dans le Courrier de Bru 
xelles du 8 novembre,la p 
d’un document appelé a avoir un 
grand retentissement: une nouvelle 
encyclique de S S. Léon XIII va 
parailre.Son titre seul suffirait à en 
faire entrevoir l’extrême importait 
ce : elle traite de la constitution 
chrétienne des Etals, de civitalum 
conslitulione Christiana.

Le document pontifical se divise 
en trois parties : la première résu
me les principes de la religion 
chrétienne sur le gouvernement 
des sociétés ; la seconde démontre 
qu’en dehors do ces principes il n’y 
a ni stabilité pour les gouverne
ments, ni bonheur possible pour 
les peuples ; la troisième partie 
trace aux catholiques des règles de 
conduite particulièrement applica
bles à l’état présent des sociétés..

La première et la seconde partie 
ont une portée doctrinale considé
rable ; la troisième a un caractère 
éminemment pratique- Toutes re
flètent cette hauteur de vues, cette 
clarté d’exposition et cette préci
sion admirable qui caractérisent 
les édits de S. S Léon XIII.

C’est d’ailleurs le Vicaire de Jé
sus-Christ qui parle, le Docteur 
et le Pasteur universel, le Père et 
le G îide divinement assisté de la 
grande famille chrétienne. Les 
doctrines qu’il expose sont la Véri
té même, la Vérité immuable, qui 
ne change pas s(-lon les temps ni 
les latitudes. Nous la recueille
rons de sa bouche avec le respect, 
l’obéissance et la foi qui s’impo 
sent à tous les enfants de l’Eglise.

Notre correspondant, ajoute le 
Courrier de Bruxelles, nous informe 
qu’une traduction française de cette 
encyclique paraîtra a Rome en 
même temps que le texte latin. 
Nous nous ferons un devoir, dès 
qu’elle nous sera parvenue, de la 
placer sons les yeux de nos lec 
leurs.

La presse libérale a déjà corn 
mencé à attaquer l’encyclique. Un 
journal belge, la Flandre Libérale, se 
moque de la parole Pontificale. 
Notre confrère bruxellois lui rê- 

Gotild, qui vient su t oisième ou pond en trois mots, et poursuit en 
quatrième rang parmi les Grésus ces termes :
d’Amérique et dont la foi tune est “ A côté des divagations de la 
estimée à un demi-milliard de Flandre Libérale on peut placer l’au- 
fraiics. uniite les affaires pour jouir daci use interprétation du Figaro 
enfl d’ui peu de lu »n>. Car ce pour qui l’En ye’ique n’a d’autre 
n’est pas sans luttes violentes qu’n but que de condamner la tentative 
a gagné ses millions ; mainte! fois de M. de Mun, entreprenant de 
il a pu croire sa vie menacée "par grouper les catholiques français 
des actionnaires qui avaient des sut un lerrain exclusivement reli- 
raisons pour supposer qu’il n’avait gieiix. Le Figaro s’imagine sans 
pas trop pris soin de leurs intérêts doute que pour le Pape, comme 
Quoi qu’il en soit, ce nabab yaukee pour ceriums politiques français, 
fait en ce mom- lit construire un la question monarchique prime 
yacht, sur lequel il a l’intention de l’intérêt des âmes, l’intérêt reli- 
s’embarquer pour visiter la vieille gieux. Il sera étonné quand il 
Europe. lira dans l’Encyclique q je l’Eglise

admet toutes les formes de gou
vernements, mais que le bon gou
vernement se reconnaît au respect 
qu’il professe pour le Dieu Créa
teur et Rédempteur et pour ses lois 
éternelle»."

M. WOODCOCK.ublication
LE FANATISME A L’OEUVRE

L'Etendard, le Monde et la Presse 
unt reçu à leurs bureaux l’aver
tissement suivant :

“ Vils français, si vous ne cessez 
hurlements à propos de Riel, 

ce lâche révolté, vous recevrez une 
terrible leçon. Les orangistes 
n’attendent qu’un seul mot pour 
vous cliosser le ce pays, vous et 
votre maudite église. Prenéz garde.

“ True Bi.ue.”

MES BESOINS sont légitimes.

MES BESOINS sont nombreux.

MES BESOINS sont urgents.

vos
lo — Je désire vivement convertir mes 

marchandé s en argent comptant.

2o — J'ai besoin de me créer une clien
tèle considérable et quotidienne.

3o — .le veux que chacun de ceux qui 
visiteront mon magasin reçoive une 
valeur de $2.00 en nouvelles marchan
dises pour chaque dolla* qu’ils auront 
versé à ma caisse, 39 rue Sparks.

4o — Les marchandises que je désire 
vendre comprennent toute espèce d'ar
ticles de fantaisie en laine, de den
telles, quelques chapeaux, etc. etc. 
Condition : argent comptant. Tout 
est vendu à un seul prix.

Stanislas Drapeau. 
O.tavva, 23 novembre 1885.

L’Electeur va être obligé de buis- 
pavillon lui qui disait, l’hiver

[.A TUMBOLA UN
GUERRE DE BIRMANIE

Rangoon, 24-Une bataille a eu 
beu aux environs de Mindla. Les 
Anglais ont été victorieux.

La partie du pays envahi par les 
Anglais est aujourd’hui sou m se 
à,une administration anglaise; il y 
un plan préparé pour l’organisation 
administrative de tout le royaume.

ser
Notre suggestion est en voie de 

devenir une belle et payante réa
lité. Il va y avoir lutte électorale 
à la tombola de Ste Anne, entre 
les quatres sociétés de bienfaisance 
de la ville ; déjà même les comités 
sont nommés.

En avant donc la cabale ; que 
l’on se rende en foule aux bureaux 
de votation dès ce soir. On con
naît, en effet, le proverbe : Tarde 
venientibus ossa ! Ce qui veut dire, 
en cette circonstance, que la société 
qui se sera mise à l’œuvre la pre
mière sortira sûrement victorieuse

dernier .
Quant au “ suffrage des femmes, 

il est en opposition directe avec les 
idées du peuple de Québec." Notre 
population, Dieu merci, n’en eu 
pas encore rendue à l’acceptation 
de “ mesures aussi radicales" que 
le suffrage des femmes, “qui est 
trop radical en prircipe pour les 
liberaux les plus avancés de l’Eu
rope."

Allons, Messieurs, entendez vom! 
C’est une question qui eu vaut la
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LES ELECTIONS EN 
ANGLETERRE Acheté à 47j cents dans la piastre.

Grande Vente de Déménagement,AVIS SPECIAUXLond.es, 25, 2 hrs. du matin.— 
Jusqu’ici on comiait l’élection de 
34 conservateurs, 33 libéraux et 2 
Parnellistes ; les conservateurs ga
gnent 10 sièges jusqu’à présent

peine. e la lutte.
A ce soir ! Aux bureaux de vo

tation !
Nouveau savon électrique “Van- 

home,” à G cls., chez N. A. Savard.
La neige vient de faire son 

apparition, et s’il venu 
une bonne voltnre d’hiver, 
adreggez-von* chez M. P. Boi
leau, No, 38 rue Clarence, 
tie monsieur a « n malm, a 
l’heure qu’il eet, plusieurs 
Jolies voitures d’hiver llm- 
pl. s ei double . M. Boileau 
prend anggl des commandes 
pour la mannfactnre de tou
tes sortes de voitures; les 
reparations sont egalement 
execute es arec promptitude 
et a BON MARCHE dans ses 
ateliers.

1000 lbs de bon beurre à cuisi
ne, à vendre chez N. A Savard à 
14 cts. la livre.

Encore une fois, l’éclair s’allume 
et le Ciel va tonner, pour éclaircir 
notre horizon parses bienfaits.

Seigneur que votre bonté est 
grande, en daignant si bien nous 
piolégci ; toujours de vos enfants 
vous vous faites bien comprendre, 
surtout à l’heure du danger.

Montres, joncs de mariage et 
bijoux de tous genres et à bas prix. 
Chaque article est garanti tel qu’on 
le représente, sinon l'argent sera 
remis Chez H. Nom, rue Rideau, 
No 30.

Iluitres monstres !—M. N. A. Sa 
vard invite ses pratiques et le 
public en général à aller examiner 
les huîtres qu’il vient de recevoir, 

plus petite de ces huitres mesure 
Eutr’autres personnages distin- Ceux pouces ; elles sont détaillées à 

gués qui ont visité la tombola hier |2 centins pièce, et une demi-dou- 
soir, nous avons remarqué M. D. fzaine remplissent une assiette.

Chaque piastre en valeur du dit Block 
doit être réalisée avant leLES FAITS DU JOUR 35 NOVEMBRE,

On sait que c’est aujourd’hui la 
fête de SteXIatherine, la patronne 
céleste des vieilles filles et de celles 

ui commencent à redouter de le 
e venir.
Une idée: pourquoi n’irait on 

oas chômer cette fête à la tombola. 
Ce serait peut-être une occasion de 
dire adieu à chats, chiens et au
tres petits animaux domestiques, 
dont l’on commence à aimer sin
gulièrement la compagnie^ qnand 
on approche la trentaine et que 
l’on s’appelle encore Mademoiselle.

Mais, badinage à part, tout le 
monde est invité à aller fêter la Ste 
Catherine à la salle Ste Anne. H 
y aura musique, chants et mille et 
un autres passe temps joyeux.

C’est par inadvertance que nous 
avons omis de mentionner les noms 
des dam s nt demoiselles qui ont 
le contrôle de la table Ste Anne. 
Ce sont mesdames L. Z. Chabot, A. 
Desjardins, A. Côté, W. Gervais, 
Barrette, Melles C. Corbeil, Am. 
Laframboise, M. Tylan.

Date à laquelle il va nous falloir remettre 
le magasin à ses propriétaires.

§QTD’immenses transactions vont donc 
s'accomplir.

Venez de suite, et prolitez de celte- 
grande vente de

fanl
La nouvelle que la variole faisait 

de grands ravages à St Hyacinthe 
est controuvée.
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qdIl y aura séance du Cercle La
fontaine, de rain soir, à la salle de 
l’Union S‘ Joseph!

Une dieciirsion très-intéressante 
aura lieu ; les lembres sont priés 
de se rendre à l'assemblée et uour- 
ront y amenei quiconque désire
raient faire partie du cercle.

I! y avait hier 268 ans que le 
premier mariage, Jonquel-ilébert, 
a été célébré au Canada.

C’était aussi le 34e anniversaire 
du Sacre de Mgr Taché, archevêque 
de Saint Boniface.

BONNES MARCHANDISES.
Unique par les avantages qu'elle offre à 
l’acheteur.

Etofl-s à Robes, Soies, Etoffes de Laine, 
Couvertes, Articles de Modes, Drape, etc.

A. BLAIS,
N0. 332 RUE WELLINGTON.

; 3 nov 1m II

UN MILLIONNAIRE EN 
RETRAITEUne dépêche de Belgrade dit que 

le» Serbes ont évacué toutes les 
positions qu’ils avaient occupées 
jusqu’alors. Bresnik, Pesnik et 
Isvor sont maintenant possédés par 
les Bulgares. Las Seilies lonti 
uueiit à retraiter.

Conservatoire de ,
333 BV K SUSSEX.

JULES HAEMERS.

i
Et en
“ Qui 

vre et fi 
de, afin 
vérité e 
bon du

C’est 
est bon 
patriot! 
autres £ 
dèrnagc 
par le 
ne faut 
Presse « 
bien ei 
désiulê 
que de

Elève du Conservatoire de Paris et 
Professeur de Piano au Collège d'Ottawa.

tçante.lPrie modérée pour comi
13 octobre 1885—la.

Loid Salisbury, dans un discours 
au club St Stephen, a dit que la 
victoire des conservateurs est eer 
laine. Mais il engage eu même 
temps ses partisans à ne pas s’en
dormir dans une fausse sécurité.

AVIS DU BUREAU-DE POSTE
Anglaise à être expédiée par 
Canadien tdd Halifax sera

l’armi les gagnants d’hier sôir, 
on nous signale MM. P. Dumoulin, 
S. St Amour, O. P. Desrosiers, C. 
Clément, R. O’Reilly, Z. Cooks, A. 
Proulx, L P. Gagné, P. H. Lalonde, 
et K. Il Heard.

La Malle 
le steamer 
fermée à ce bureau à 3 heures p. m. cha
que jeudi, à commencer de jeudi prochain, 
56 courant.

Un aac supplémentaire sera fermé l 
4.10 p. m.

Noua apprenons la mort de M. 
l’abbé Fumentin, décédé vendredi, 
à St Jérôme,uii il était vicaire. M 
l’abbé est mort de la petite vérole 
après quelques jours de maladie 
seulement.

Au CiHimaT»! de Patlaotr 
Key I, Je.idt soir, 36 novem
bre. Illumination an moyen 
de lamix- électrique, et de 
bec» de gaz.

J. A. COIN, 
Maître de Poste,.

Bureau de Poste, Ottawa 
23 Novembre 1885 }
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